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TRO IS H YD RO POLYPES D E LA B A IE  DE LA TABLE, 
A FR IQ U E  AUSTRALE,

par E . L e l o u p  (B ruxelles).

Les collections indéterm inées détenues au Musée royal d ’His- 
toire naturelle  de Bruxelles contiennent tro is  colonies d’hydro- 
polypes récoltées dans la  baie de la Table, A frique australe . E lles 
proviennent d’un don fa it au Musée p a r M. le D r. E . H olub, de 
Vienne, le 21 aoû t 1891, I .  G. : 6173.

Ces hydropolypes com prennent un sertu lariide , un plum ula- 
riide et un aglaophéniide.

F am ille SER T U LA R IID A E Hincks.

S e r tu la re l la  a rb u scu la  (Lamouroux) 
var. q u in q u e la m in a ta  nov. var.

(Fig. 1-3)
T r o p h o s o m e .

— Colonie : une, ram ifiée dans un même plan, pinnée, 70 mm. 
de hauteur (fig. 1).

— Hydrorhize : tubuliform e, mince, enchevêtrée, form ant re ­
ticulum  (fig. 1).

— Tige principale:  épaisse à  la base, s ’a tténue vers le sommet. 
Tige et branches principales : polysiphoniques, chaque branche 
provient alternativem ent des tubes supplém entaires. Branches 
principales divisées en internœ uds réguliers (fig. 2), séparés par 
une forte annéla tion  oblique alternativem ent dans un sens puis 
dans l ’au tre , d’une forme générale trian g u la ire  dont la  base est
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le côté de l ’orifice hydrothécal allongé, pourvu de 2-3 annélations 
larges, avec l ’in férieure plus profonde et dont les deux sillons 
de la branche form ent les côtés de ce triang le à  sommet très a r ­
rondi. E n tre  deux branches secondaires, on compte généralem ent 
deux hydrothèques, d’un côté, et une, de l 'au tre . Branches secon­
daires, composées d ’internœ uds en nombre irrégulier, prennent 
naissance su r un in ternœ ud directem ent sous l'hydrothèque dans 
la direction de l ’orifice hydrothécal; le prem ier internœ ud très 
long, é tro it à  sa base, évasé, avec une forte annélation basale 
suivie de deux ou tro is  annélations moins im portantes .(fig. 2).

— Hydrothèques : alternes, tubulaires, larges, assez ra p p ro ­
chées, divergentes, avec un tiers de leur longueur libre, élargies 
vers la base, rétrécies en coi près de leur orifice, bord in terne 
adcaulinaire  épaissi (fig. 2). Surface abcaulinaire, 2-3 annéla­
tions irrégu liè res; la p artie  libre de la surface adcaulinaire, 
lisse. Orifice hydrothécal dirigé obliquement, 45°, de bas en hau t 
vers la tige. B ord de l ’orifice hydrothécal endommagé, avec; 
4 dents équidistantes, triangu laires, arrondies, à  base large, peu 
élevées. Im possible de d istinguer avec certitude s’il existe ou 
non un opercule; parfois, une membrane très fine. Le coi m ontre 
(fig. 3) cinq crêtes cliitineuses in tratliécales, triangu la ires, de 
dimensions différentes : une abcaulinaire, grande, la plus déve­
loppée, au  centre de la  den t abcaulinaire ; deux latérales, petites, 
de p a r t e t d 'a u tre  de la dent abcaulinaire ; deux adcaulinaires, 
moyennes, de p a r t et d ’au tre  de la dent adcaulinaire.

— Hydranthes : d isparus.

G o n o s o m e  : a b s e n t .

R a p p o r t s  e t  d i f f é r e n c e s .

— L’aspect général de la colonie et la s tru c tu re  du trophosome 
font im m édiatem ent rapprocher cette colonie, des colonies à 
internœ uds courts et épais de l ’espèce Sertularella arbuscula 
(Lamouroux) (=  Sertularella ramosa d’Arcy Thompson).

— Cependant, elle en diffère par le nombre de crêtes intratlié- 
eales situées en dessous du bord de l ’hydrotlièque. L ’exemplaire 
de la baie de la Table en présente cinq. Or, chez l ’espèce S .  ar­
buscula (Lam ouroux), J .  R itchie (1907, p. 354) signale, sous le 
nom de S . arborea K irchenpauer « hydrothecae adnate  for about 
tw o-th irds of their length, w ith walls of unequal thickness and 
hints of in tracalycine teeth ». P a r  contre, A. B illard  m entionne 
(1910, p. 13) deux saillies in ternes et E . W arren  (1908, p. 299),
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b

ertu larella  arbuscula  (L am ouroux) var. qu inque lam ina ta  nov. var 

F ig . 1 : colonie, g ra n d e u r  n a tu re lle .
F ig . 2 : P a r t ie  de branche p r in c ip a le , avec o rig ine  de deux b ra n ­

ches secondaires, x 32,5.
F ig . 3 : O rifice hydro thécal — «, vue de p ro f i l ;  b, vue supérieure.
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il propos de S. tumida  W arren , décrit tro is  boutons cliitineux, 
deux adcaulinaires e t un abcaulinaire.

— Le nombre cinq des crêtes in trathécales de l ’hydrothèque 
rappelle S. quinquelaminata  S techo w du Japon , décrite et fig u ­
rée p a r E . Stecliow et T. Ucliida (1931, pp. 553-551, fig. texte 5). 
Seulement, chez cette espèce, les in ternœ uds sont longs et les 
hydrothèques, coalescentes su r un tiers de leur longueur.

D é n o m i n a t i o n .

Cette colonie ne diffère de l ’espèce S . arbuscula (Lamouroux) 
que p a r le nombre de dents in trathécales du bord de l ’hydro- 
thèque. Je  propose de la d istinguer de l ’espèce type sous le nom 
de var. quinquelaminata.

Fam ille PLU M U LA R IID A E Hincks.

P lu m u la r ia  filicaulis  Poeppig.

Plumularia filicaulis  Poeppig, B a l k , W . M., 1919, p. 311 (sy­
nonymie et b ib liographie).

M a t é r i e l .

Les colonies très bien développées de cette espèce sont fixées 
su r une algue large. Les deux formes de l ’espèce, l ’hydroclade 
sim ple et l ’hydrocaule ram ifié, p rennent naissance su r la  même 
hydrorhize.

D i s t r i b u t i o n  g é o g r a p h i q u e .

Cette espèce ra re  n ’a été signalée que dans l ’océan Pacifique, 
au Chili, dans la baie de Talcahuano et dans le Sud de l ’A us­
tra lie , à P o rtlan d  et dans la baie de P o rt Philippe (Cl. H art- 
laub, 1905, pp. 078, 081).

Elle est mentionnée, pour la  prem ière fois, dans l ’océan A t­
lantique, su r les côtes de l ’A frique australe .

Fam ille A G LA O PH EN IID A E Broch.

A g la o p h e n ia  (?) ho lub i  nov. sp.
(Fig. 1-0)

T r o p h o s o m e .

— Colonies: assez abîmées par un long séjour dans une solu­
tion de formol, hydroclades cassés. H au teu r: 80 mm. (fig. 1).
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— Hydrorhize : filiform e, mince, form ant un feutrage épais 
ifig. 4).

— Hydrocaules : minces, b runâtres, réunis en touffes, mono- 
siplioniques, simples ou peu ram ifiés dicliotomiquement ; com­
posés d ’artic les courts, à  périsarc épais, presque aussi hau ts que 
larges, séparés par des annélations obliques, avec apophyses 
courtes, obliques de bas en hau t, alternes, pourvues d’une néma- 
tothèque, p o rtan t hydroclade ; pour a u ta n t que l ’examen en soit 
possible, deux ném atothèques caulinaires, médianes, une sous 
l ’apophyse et une au-dessus, courtes, larges.

A glaophen ia  (? ) holubi nov. sp.

F ig . 4 : Touffe, g ra n d e u r  n a tu re lle .

— Hydroclades : b run-jaunâtres, alternes, fortem ent obliques 
de bas en h a u t;  divisés p a r des annélations obliques en articles 
hydrothécaux, allongés, avec deux replis in tratliécaux  épais, un 
postérieur d ro it et un an térieu r oblique : hydrothèques (fig. 5)
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presque aussi hautes que profondes; à  orifice presque perpendi­
culaire à l ’axe hydrothécal ; sept dents hydrothécales dont une 
supérieure médiane, épaisse, dirigée parallèlem ent à  l ’hydroclade 
ou recourbée vers le bas et tro is paires de latérales, triangu laires, 
arrondies, à  base large, la deuxième é tan t moins élevée ; repli 
in tra thécal hydrothécal, postérieur, large, recourbé vers l ’a r ­
rière, se poursu ivant in térieurem ent dans le repli in trathé- 
eal postérieur de l ’a r tic le ; hydropore large : nématothèque  
m édiane, un peu plus longue que l ’hydrothèque, eoalescente 
jusqu’au bord de l ’orifice, avec une p artie  inférieure étroite, 
s ’élarg issant vers le h au t et une p artie  supérieure libre en 
forme de gou ttière  ; orifice de communication avec la  cavité 
hydrothécale près du bord de l ’hydrothèque ; ném atothèques 
latérales dirigées vers l ’avant, a tte ig n an t le bord hydrothécal, 
avec orifice large, en gou ttière  et la  base se poursu ivant dans 
le rep li in tra th éca l an térieu r de l ’artic le  hydrocladial.

— Hydrantlies : d isparus.
G o n o s o m e .

— Corbules ouvertes.

— Gonoliydroclades (fig. C) portés par une apophyse pourvue 
d 'u n e  ném atothèque dorsale et an té rieu re ; débute p a r un artic le

6

A glaophen ia  (? ) ho lubi nov. sp.
F ig. 5 : T ro is  hydrothèques. x 105. 
F ig . 6 : U ne corbule. x 50.
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hydrocladial, plus long (environ deux fois) que celui des hydro- 
clades; avec une liydrothôque et tro is  ném atothèques plus ou 
moins dégénérées; se succèdent ensuite 10-14 artic les p o rtan t 
gonoclades alternes, isolés, précédés d ’une ném atothèque : gono- 
clades en m auvais é ta t de conservation, peu élevés, à base élargie, 
triangu laire , avec sommet plus ou moins po intu , un orifice basai 
in terne, large, prolongé dans l ’axe supéro-adaxial p ar une néma- 
tothèque et im m édiatem ent surm onté par des traces d’un organe 
dégénéré (impossible de d istinguer s’il s ’ag it d ’une hydrothèque 
ou d’une ném atothèque), suivi d ’une ném atothèque; une ném a­
tothèque an térieure  située à  un niveau moins élevé que celui de 
la ném atothèque postérieure supérieure.

R a p p o r t s  e t  d i f f é r e n c e s .

— E ta n t donné le m auvais é ta t de conservation des corbules, 
je  ne puis me prononcer avec certitude su r la présence ou l ’ab­
sence d 'une hydrothèque à  la base des gonoclades : p a r consé­
quent, il n ’est pas possible de préciser si ce tte  espèce ap p artien t 
au genre Aglaophenia, Lam ouroux ou Thecocarpus N utting.

— P a r  la. forme e t la  constitu tion  de ses hydrothèques, cette 
agîaophéniide se rapproche le plus de Aglaophenia acanthocarpa 
A llm an (W. Baie, 1924, p. 259, fig. 14) et de Aglaophenia suen­
sonii Jâderholm  var. ijimai Stecliow (E. Stecliow, 1909, p. 89, 
pi. V I, fig. 7-8).

— Elle diffère de A. acanthocarpa Allm an. Chez cette espèce, 
les troncs sont polysiphoniques ; les hydrothèques possèdent neuf 
dents au bord de l’o rifice; la ném atothèque médiane est tu b u li­
form e; il existe deux ném atothèques à la base de chaque pinnule 
de la corbule.

— Elle diffère de la variété ijimai Stecliow de VA. suensonii 
Jâderholm . Chez cette variété, les troncs resten t toujours sim ­
p les; les hydrothèques on t neuf dents au  bord de l ’orifice; dans 
les articles hydrocladiaux, les deux cloisons in trathécales sont 
très épaisses : il existe quatre  ném atothèques axocaulinaires.

D é n o m i n a t i o n .

Cette agîaophéniide de l ’A frique austra le , dédiée au récolteur 
M. le D r. Holub, s’appellera holubi.

Musée royal d 'Histoire naturelle , Bruxelles.
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